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Problématique et idée maîtresse 

La récente organisation des forces armées espagnoles, présentée par le CEMA, répond à 
l’environnement international, aux nouvelles menaces et à la volonté politique des dirigeants 
de l’Espagne, tout en s’inscrivant dans la construction d’un monde plus stable et plus sûr.  
 
Ces transformations de l’outil de Défense et les interventions militaires conséquentes de 
l’Espagne, à travers le monde, démontrent son respect des engagements pris tant au sein de 
l’Alliance atlantique qu’en Europe. « L’Espagne doit être considérée comme un bon allié », le 
CEMA fera de cette affirmation son fil conducteur.   
 
C’est cette évolution, répondant de la meilleure façon, à la lutte contre le terrorisme, la 
prolifération des armes à destruction massive et aux états voyous, dans un cadre 
multinational, que le conférencier nous a présentée.   
 

Synthèse de la conférence 
1- Les évolutions de la structure militaire 

Afin d’assurer ses missions (garantir la souveraineté et l’indépendance du pays, défendre 
l’intégrité territoriale et l’ordre constitutionnel, contribuer à la paix et à la sécurité 
internationale),   un nouvel outil de défense a été mis en place. 
 
Le CEMA, responsable du domaine opérationnel, a été amené à proposer des changements 
structurels. Dans le but de renforcer la dimension interarmées, insuffisamment développée, 
un état-major interarmées a été créé au sein de l’EMA à partir d’un noyau dur déjà existant ;
de plus, un commandement des opérations et un centre du renseignement des forces armées 
ont été constitués pour faire face aux nouvelles menaces, ainsi qu’une cellule de 
transformation en liaison avec le commandement de Transformation de l’OTAN. 
Dans la même logique, de nouveaux documents font aujourd’hui référence: une nouvelle 
stratégie militaire pour l’Espagne, une directive de coopération, une directive pour le respect 
des engagements internationaux et des objectifs capacitaires pour répondre à ces 
changements. 
Enfin, l’organisation des forces a été modifiée. L’armée de terre a connu un rééquilibrage 
de ses moyens (4 brigades légères et 4 brigades lourdes, associées à des forces d’appui). La 
marine va atteindre un niveau jamais égalé au plan technique (1 porte-avions, 4 bâtiments
amphibies, 12 frégates, 3 corvettes, 5 sous-marins). L’armée de l’air voit une augmentation de 
ses capacités de transport au détriment des avions de combat afin de répondre aux besoins 
de projection et de soutien des nombreuses opérations. 
 
 
 



2- La problématique des ressources humaines et des finances 
La professionnalisation, réalisée dans l’urgence, des forces armées a réduit le format de 
façon significative (déflation de 800 marins par an depuis 2002). En raison de problème 
démographique et de la reprise du marché du travail, les objectifs en militaires du rang n’ont 
pas été atteints (15 000 non réalisés en rapport avec les effectifs totaux actuels de 135 947). 
Cependant des actions concrètes (nouvelle loi sur la condition du personnel et le recours à un 
recrutement d’origine hispano-américaine, de l’ordre de 6%) permettront peut être d’endiguer, 
en partie, ce déficit. 
 
La spécificité budgétaire espagnole basée sur la diversification des sources de financement 
(part du budget de la Défense : 7,3 milliards d’euro, part de la recherche et développement du 
Ministère de l’Industrie : 2,5 milliards, financement des opérations de la paix : 0,6 milliard, ainsi 
que la vente d’actifs immobiliers) permet de financer un plan de modernisation d’envergure. 
  

3- La participation accrue aux engagements internationaux 
Les forces armées sont présentes au sein de l’EUROCORPS, EUROFOR, EUROMAFOR, 
SIAF, elles participent également au concept NRF de l’OTAN (responsable actuellement de la 
NRF-5 composante terrestre, NRF 7-8 maritime en 2006-2007, commandement de l’ISAF X) et
disposeront du premier Battle Group à compter du 1 janvier 2006. La participation active à la 
recherche de la paix et de la sécurité internationale fait de l’Espagne un partenaire crédible et 
respecté. 
 

Commentaire du rédacteur 

Le CEMA avait annoncé, en début de conférence, sa volonté de parler en toute franchise des 
forces armées espagnoles. Il nous a présenté avec une grande clairvoyance l’évolution en 
cours. Il a du reste répondu sans détour à toutes les questions, de la crise embarrassante de 
l’îlot Persil, des enclaves de Ceuta et Melilla, des difficultés de recrutement, aux risques réels 
de concurrence entre l’OTAN et l’UE. 

Il a du reste lancé quelques pistes de réflexion quant au recours à une immigration ciblée pour 
pallier les problèmes de recrutement que nous connaîtrons inévitablement à notre tour lorsque 
les effets de la chute de la démographie se feront sentir. De plus, il laisse espérer, par une 
prise de conscience récente, une implication espagnole dans la gestion des crises sub-
saharienne. Cette dernière conforte notre désir d’impliquer de plus en plus l’Europe dans cet
espace géographique. 
 
Cette conférence est très utile car elle renforce la connaissance de nos partenaires européens
qui, eux, appréhendent parfaitement les problématiques de l’armée française.  
 


